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V. Conclusions

VI. Pistes pour une action spécifique



I. Cadre éthique et théorique

Nécessité de recourir à une charte éthique pour 
asseoir la légitimité du processus de recherche

« Ethical guidelines for good research practice »

(Association des anthropologues sociaux du 
Royaume Uni et du Commonwealth)

ASA

https://www.theasa.org/ethics/guidelines.shtml
https://www.theasa.org/ethics/guidelines.shtml


I. Cadre éthique et théorique

Genre
Rapports sociaux de sexe
Mécanisme de catégorisation sociale à partir duquel 

se construisent des rapports de pouvoir entre 
groupes sociaux (ex. classe des hommes et 
classe des femmes)

Intersectionnalité
 Ce mécanisme de catégorisation sociale articule 

diverses caractéristiques sociales (le sexe, 
l’orientation sexuelle, la classe sociale, la 
« race », le générationnel,…)

Subjectivisation
Processus de subjectivisation: construction de 

modes d’existence selon des règles propres 
capables de résister au pouvoir (verdicts sociaux)



intersectionalité

http://www.vawlearningnetwork.ca/focus-areas/intersectionality



I. Cadre éthique et théorique

Verdicts sociaux
Au croissement des mécanismes de catégorisation 

sociale et des processus de subjectivisation; 
façonnent les modes d’existence considérés 
comme socialement admis, conformes aux règles 
dominantes prescrites par la société



I. Cadre éthique et théorique
« J’ai souvent insisté sur le sentiment de honte que 

l’ordre social ou l’ordre sexuel inscrivent dans le corps 
des déviants minoritaires comme l’une des dimensions 
fondamentales de leur rapport au monde et aux autres. 

Il convient d’y ajouter la peur. Elle étreint par moments, 
avec l’intensité d’un sentiment de panique 
insurmontable, les individus stigmatisés ou 
stigmatisables, mais elle s’exprime le plus souvent 
sous la forme d’une sourde inquiétude qui impose d’
être toujours en alerte face à un environnement dont 
on connaît et redoute l’hostilité foncière, elle aussi 
toujours en éveil : 

l’insulte ou l’agression physique potentielle peuvent à tout 
instant s’actualiser et devenir des mots ou des gestes 
biens réels (et ces potentialités exercent donc des 
effets avant même de s’actualiser, puisqu’on vit dans 
la crainte permanente de cette actualisation) ».

Didier Eribon (La société comme verdict, 2013, p.47) 



I. Cadre éthique et théorique

Les cinq visages de l’oppression: Iris 
Marion Young

1. Exploitation économique
2. Marginalisation
3. Impuissance
4. Impérialisme culturel
5. Violence

La théorie de Young permet d’articuler une vision 
déterministe (verdicts sociaux) avec une vision 
agentielle (subjectivisation) de la compréhension 
des phénomènes sociaux



II. Cahier des charges

« La volonté politique à l’origine de ce cahier des 
charges est d’aboutir à une connaissance plus 
approfondie de la problématique de la prostitution 
afin de lutter contre toutes les formes d’inégalités 
et d’œuvrer à la construction d’une société 
égalitaire entre femmes et hommes. 
Cette connaissance approfondie englobe les 

phénomènes prostitutionnels et la situation des 
personnes prostituées en Belgique francophone 
[…] 
L’objectif vise à pouvoir mieux informer le public 

sur la réalité de la prostitution et à démonter les 
stéréotypes dès l’école, de mettre en place des 
politiques de prévention de la prostitution, mais 
aussi d’agir sur les représentations sexistes des 
femmes»



Positionnements de 
l’équipe de recherche 

• Amener une contribution plus transversale et moins 
cristallisée au débat sur les prostitutions

• Faire participer différents acteurs à la recherche

• Considérer la parole des personnes exerçant la 
prostitution en regard de leur capacité (accountability) 
à rendre compte de leur vécu dans la prostitution

• Situer et localiser les paroles des personnes exerçant 
la prostitution dans leur contexte de production 

• Interpréter les paroles des personnes exerçant la 
prostitution à partir de la théorie de genre.



Des équipes expérimentées



III. État de la question

• Approche quantitative
• Impossibilité d’établir une cartographie de la 

prostitution en FWB

Prostitution: phénomène multiple

Les études et les rapports existants:

portent sur des types de prostitutions visibles (de rue, de 
vitrines, de salon de massages) mais laissent de côté 
les formes de prostitution émergentes (via le WEB, 
les petites annonces, occasionnelles, estudiantines, 
« sugar daddy »).



III. État de la question

Or, les publications récentes (Mathieu 2015, 2016) pointent que:
↖Développement de la prostitution via les technologies de la 
communication et leurs outils;
↖Liens avec l’appauvrissement et les inégalités sociales dont sont 
victimes les personnes les plus fragilisées;
↖Fuite de la prostitution de la sphère publique vers la sphère privée;
↖La prostitution n’est pas uniquement féminine et hétérosexuelle;
↖La mondialisation de la prostitution



III. État de la question

• Approche qualitative 
Les façons d’exercer la prostitution sont en pleine 
mutation et se complexifient.   

•Ce constat a amené à réorienter le processus 
méthodologique tel qu’initialement prévu dans le cahier 
des charges: d’une cartographie de la prostitution à une 
enquête exploratoire et ethnographique



III. État de la question

• Approche qualitative
Aborder la prostitution d’un point de vue 

qualitatif requiert le choix préalable d’outils 
théoriques et analytiques à même de servir 
de cadres de références pour la collecte et 
l’interprétation du matériel collecté (genre, 
subjectivisation, verdicts sociaux, les cinq 
faces de l’oppression)



III. État de la question

• Approche qualitative
Stand point theory
Apport majeur des académiciennes féministes:
Partir du point de vue de la personne qui est au 

cœur de l’analyse. 
Comment la personne exerçant la prostitution 

raconte-t-elle, perçoit-elle et 
expérience-t-elle son activité 
prostitutionnelle?



III. État de la question

• Prostitution et féminismes
Division des mouvements féministes:
• Féminisme majoritaire, occidental, blanc, 

hétérosexuel, classe moyenne plutôt 
abolitionniste

• Féminisme minoritaire (pro-sexe) plutôt 
réglementariste



III. État de la question

• Prostitution: les débats qui cadenassent
• Consentement / choix
Véritable frontière de démarcation dans le 

débat idéologique 
(abolitionnisme/réglementarisme)

Obstacle à une compréhension en profondeur 
et complexe du phénomène prostitutionnel



Vers une vision plus fine, complète et 
décolonisée



IV Enquête ethnographique
Questions de recherche 

• Q1 Comment les personnes exerçant la prostitution la 
définissent-elles? 

• Q2 Comment les oppressions avant l’entrée dans la 
prostitution facilitent-elles l’entrée dans la 
prostitution? 

• Q3 Comment les verdicts sociaux stigmatisent les 
personnes exerçant la prostitution?

• Q4 Quels son les éléments qui, à partir de la 
perspective des figures de l’oppression, rendent 
difficile la sortie de la prostitution?



Sources et analyse

Quoi Comment ? Analyse Pour quoi 

Analyse documentaire Publications existantes officielles, 
scientifiques, grises
Localisation : réseaux de partenaires, 
réseaux scientifiques, accès aux bases 
bibliographiques

Révision de la littérature (état de 
l’art)

Identification de ce qui est 
documenté/pas documenté

Entretiens individuels 30, profil selon l’analyse documentaire
Long, semi structurés, anonymat
Rémunérés
30 conversations informelles

Retranscription, 
Analyse de contenu (critère de 
Young)
Analyse structurale 

Documentation des « formes 
grises »

Entretiens de groupes Groupes pluralistes Retranscription
Co-construction de pistes et 
recommandations
Identification des « champs de 
tension »

Efficience des recommandations

Cahier de terrain 
(observation)

Tenue d’un cahier de terrain par chaque 
chercheur

Analyse de contenu Contexte de l’enquête, données 
d’observation



Bilan du processus de l’étude

Quelques enseignements:

1. Difficulté de recruter des répondants

2. Positionnement des associations

3. Richesses des informations collectées



Exploitation



Oppressions avant l'entrée et 
oppressions pendant l'activité



Verdict sociaux et stigmatisation



VI Pistes pour une action spécifique 

1. Exploitation et droit à l’égalité au travail 
2. Marginalisation et droit à disposer de son 

corps
3. Impuissance et droit à être représentées
4. Impérialisme culturel et droit à ne pas être 

stigmatisées
5. Violence et droit à l’intégrité physique et 

psychique
6. Des politiques publiques coordonnées et 

transversales   



VI. Pistes pour une action spécifique (1)
Exploitation et droit à l’égalité au travail

Avant l’entrée dans la prostitution

• Accentuer les politiques de lutte contre le harcèlement sur le 
lieu de travail, en particulier l’Horeca et les métiers liés aux 
services de nettoyage. 

• Soutenir la protection sociale pour les personnes, en particulier 
les femmes et mères de famille, devant travailler dans des 
emplois précaires, peu rémunérés et pénibles. 

• Renforcer les formations en cours de carrière et en formation 
initiale sur la question des rapports sociaux de sexe 
(administration, police, services sociaux). 



VI. Pistes pour une action spécifique (1) 
Exploitation et droit à l’égalité au travail

Pendant l’exercice de la prostitution

• veiller à une application plus stricte de la législation 
telle que l’article 380 du code pénal alinéa 3 
« quiconque aura vendu, loué ou mis à disposition 
aux fins de la prostitution des chambres ou tout autre 
local dans le but de réaliser un profit anormal ». 



Sortir de la prostitution

• Lutter contre les jugements et les injustices sociales qui 
empêcheraient ou rendraient très difficile le projet d’une 
personne de sortir de la prostitution. Il s’agit à la fois 

▪ d’évaluer avec les personnes concernées par les futures mesures 
politiques, 

▪ d’être attentifs au respect du traitement égalitaire dans les services, 
▪ de faciliter l’accès aux formations pour les personnes qui ne maîtrisent 

pas le français ou pour les personnes qui n’ont pas leur CESS,… 

• L’amnistie fiscale 

VI. Pistes pour une action spécifique (1) 
Exploitation et droit à l’égalité au travail



VI. Pistes pour une action spécifique (2) 
Marginalisation et droit à disposer de son corps

Pendant l’exercice de la prostitution

• Possibilité de choisir la manière de vendre les services 
sexuels, ce inclus les aspects relationnels. 

Le choix concerne: les pratiques, les horaires, les modes 
d’exposition, l’habillage, les postures, les clients (qualité 
et nombre). 

Ce choix inclut un renforcement des services de médecine 
préventive et services d’aide psychologique, ainsi que 
leur accès, peut - être sur une modalité de médecine de 
travail. 



VI. Pistes pour une action spécifique (3)
Impuissance et droit à être représentée

Pendant l’exercice de la prostitution

• associer les personnes exerçant la prostitution aux 
recherches (recherche participative et 
recherche-action) ainsi qu’aux évaluations des 
politiques (locales, régionales) afin qu’elles  en soient 
des sujets à part entière et non des objets de recherche



VI. Pistes pour une action spécifique (4)
Impérialisme culturel et droit à ne pas être 
stigmatisée

Avant, pendant et après la prostitution
• Intégrer dans les programmes scolaires de 

l’enseignement secondaire et supérieur une 
sensibilisation aux rapports sociaux de sexe

• Les rapports sociaux de sexe doivent figurer dans les 
formations et actions EVRAS vers les publics 
scolaires. 

•  Développer des actions EVRAS et d’éducation aux 
médias orientées rapports sociaux de sexe à partir 
des Maisons de jeunes, des Services d’aide en milieu 
ouvert, et en milieux fermés



VI. Pistes pour une action spécifique (5)
Violence et droit à l’intégrité physique et 
psychique

Avant, pendant et après la prostitution

• Il faudrait, en cas de reconnaissance de cette activité, 
envisager la reconnaissance d’un droit à une 
médecine du travail et à l’augmentation du taux 
d’affiliation des prostitué.es. aux caisses de 
mutuelles.

• Des actions plus spécifiques, telles que la prévention 
du suicide et un accès aisé au centre de santé 
mentale, devraient être envisagées.



VI. Pistes pour une action spécifique (6)
Des politiques publiques coordonnées et 
transversales 

• Une politique soutenant des campagnes de déstigmatisation devrait être 
entreprise auprès des professionnels en contact avec les personnes qui 
exercent la prostitution et qui sont en position, en exerçant un verdict social, de 
nuire à la capacité des personnes qui exercent la prostitution de développer leur 
projet de vie ou de sortir de la prostitution. 

• Systémiser l’action politique. Elle met en action des synergies entre les 
différentes pistes d’action, partout où la question des rapports sociaux de sexe 
peut être rencontrée. Elle vise une articulation entre les politiques, les services, 
les associations, les acteurs privés,… 

• Travailler au développement de services comme SOS Viol, SOS inceste. Si la 
prostitution est l’objet d’une stigmatisation sociale, l’inceste et le viol aussi. 

• Poursuivre les formations spécifiques (centrée sur les rapports sociaux de 
sexe) au sein des services publics qui sont concernés (de près ou de loin) par les 
problématiques d’inceste et de viol. 

• Renforcer les mandats des associations de terrain au sein d’une plate-forme 
à laquelle les personnes exerçant la prostitution sont directement représentées



MERCI pour votre écoute


